


RENÉ CAYLUS

Mestre d'obro dei Félibrige

dit "Lou Coumisset"

La Leiçou de Françes

Un cari a quatre rodas, un poulit atelatge,
La filba dau marqu is, arribo de biatge.
Janet lou domestique es aqui, prevenent.
La patrouna au castel,es un evenemen !
Partida estudia amoundau a Paris
Reven a la subita per vieure au Païs
Adounc per l'ajuda lou brab'ome s'apresta
Mès la filha a vint ans, per sauta es pla lesta
" Lou Mistral es un vent, diren mai que curious
Aima pla s'enfusa souto lous cout llhous».
Janet n'es pas abuclé , a pla vist en passen
Lous trésors destapats per soun amic lou vent.
" Vous avez admiré, j'en suis sûr, ma souplesse [.»

lé dis la dama isella! Ah ! c'est beau la jeunesse !
" Souplesse! souplesse !" qu'es aco? Sabe pas !
En frances sioi un ase, aco l'amague pas !
Me coune issè per cor la lenga dou Païs,
Acos un - taranari-, es atal que se dis !

Nostre Gounfaloun

Sus l'edifici coumunau
Venteja lou drapeu naciounau,
Bandiera tant escarida
De la patria benesida.
A coustat, urouses, vesem
Au vent bandeja fieramen
Lou drapeu de l'Oucitania ;
Se de la França sem lous etants
Soubretout sem Oucitans
Aco's l'emblema dau Miejour
Dau Lengado, de nostr'amour,
D'aquela terra regalada ,
D'aquela terra tant aimada !
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La leçon de Français

Un char à quatre roues, un joli attelage,
La fille du marquis arrive de voyage.
Janet, le domestique est là, prévenant.
La patronne au château, c'est un événement!
Partie étudier, là-haut , à Paris
Elle revient subitement au Pays
Dans le but de l'aider, le brave homme s'apprête.
Mais la fille a vingt ans, pour sauter est bien leste!
Le Mistral est un vent, disons bien curieux :
Il aime à s'engouffrer sous les jupes.
Janet loin d'être aveugle a bien vu en passant
Les trésors découverts par son ami le vent
" Vous avez admiré, j'en suis sûr, ma souplesse"
Lui dit la demoiselle. Ah ! C'est beau la jeunesse...
"Souplesse! Souplesse ! Qu'est-ce? Je ne sais pas !
En français je suis un âne, et ne le cache pas !
Mais je connais par cœur la langue du Pays
C'est un ''tafanari'', c'est ainsi qu'on le dit !

Notre Bannière

Sur l'édifice communal
Flotte le drapeau national,
Bannière tant chérie
De la Patrie bénie
A son côté, heureux, nous voyons
Au vent flotter fièrement
Le drapeau de L.:OCCITANIE ;
Si, de la France, nous sommes les enfants,
Nous sommes Occitans
C'est là l'emblème du Midi,
Du Languedoc, de notre amour
De cette terre si joyeuse,
De cette terre tant aimée !



Agoust

Es arribat Agoust , rnés de la calourada,
Quant lou brilhan sourelh rabina las caladas.
Alai, dins lou soucan , las soucas desperissoun
E cridoun au secours e las fiolhas jaunissoun
leu tantos tout es siau, las carrieras desertas
Tout es baricadat, ges fenestras dubertas,
Cadun dins soun oustal cerca un pauc de frescou.
E l'endrech lou melhour acos lou cenadou
Es adounc que, per toutes, l'aiga es benesida
~aiga per refresca, l'aiga sourgent de vida
Un got d'a iga pla fresca, un pauquet de pastis
Abans un bon repas aco vous regaudis
Dins l'aiga que couris que fai bon prene un ban!
Venoun au bord d'Erau omes, femas, efants....
~aiga ven au secous de toutes lous pacans
Per asaga las vignas, lous orts amai lous camps
Que sieque a la rega, tamben au tourniquet
Per l'aiga lou soucan es vert e pla fresquet
Au founs, de la calou , repoutagan toujour.
Me, sens calou, sens sourelh, Adieu nostre Miejour

Fruch d'Estieu

Per toutas las dametas sioi lou rei marcat
E per de mans doucetas sioi paupat , paupejat...
Per estre pla ounesta , nani,vous dise pas
A quant endrech , moun Dieu, venoun mestre lou nas !
Sen eneira, ma fe, un perfun delicat
Que de ma car tara touta la qualitat.
Tout cop, mous cars amics, me tenoun per la coueta
Veses ! Sioi lou galant de toutas la dametas
De moun cors, sen vergounha, se pagoun un talhoun
Dins la gent mascu lina, moun Diu, que d'envious !

Per fini me present i :
Pardi ! sloi lou melou !
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Août

Il est arrivé Août, mois de grosse chaleur
Quand le brillant soleil rôtit les pierres
Là bas dans les vignes, les souches s'étiolent
Et crient au secours, et les feuilles jaunissent,
l'après midi tout est calme, les rues désertes
Tout est fermé, nulle fenêtre ouverte
Chacun dans sa maison cherche un peu de fraîcheur,
Et l'endroit le meilleur est le salon.
C'est alors que pour tous l'eau est bénie
~eau pour rafraîchir, l'eau source de vie
Un verre d'eau bien fraîche, et un peu de pastis
Avant un bon repas cela vous réjouit!
Dans l'eau qui court , qu'il fait bon prendre un bain!
Ils viennent en bord d'Hérault, hommes, femmes, enfants...
~eau apporte son aide à tous les paysans
Pour arroser les vignes, les jardins et les champs
Que ce soit à la raie ainsi qu'au tourniquet
A l'eau, le vignoble est toujours vert et frais
Au fond, de la chaleur, nous ronchonnons toujours
Mais sans chaleur, sans soleil, adieu ! notre Midi!

Fruit d'Eté

(Qui suis-je ?)

Pour toutes jolies dames je suis roi du marché
Et par de douces mains palpé et caressé
Et pour rester honnête, jamais ne vous dirai
En quel endroit , mon Dieu, elles mettent leur nez!
De mon corps se dégage une bien douce odeur
Ma chair est savoureuse, tendre comme mon cœur
Il faut que je l'avoue : parfois! mes chers messieurs !
Ces dames, gentiment, me prennent par la queue
Puis se paient une tranche de mon corps généreux.
(Dans la gent masculine , mon Dieu, que d'envieux !)

Pour clore, mes amis, je dois dire mon nom:
Le fruit des chauds étés, saluez le melon !



Pensadas d'Estieu

Quant arriva l'estieu , lou sourelh, las calous
Tems de la calourada e tems das banhadous
De brabes frachimands denoumats estivants
Envasissoun las plajas, las vilas e lous camps
Arrivoun toutes blancs, palles couma la mort
Per repart i pla negrés, négrés couma de corbs
La muda se fa pas diguen lou sens doulours
De las escarabissas souven n'ou las coulours ...
la mai que de franceses que devenoun estivans
Vesen tamben d'Angleses e memes d'Alamans
Que de moun vielh miejour, de moun païs tant bel
Fan sul cap, sens vergounha, la touré de Babel
Lous que parloun pounchut soun dau Nord, de Paris
e lous que bargalhejoun soun d'un autre païs
Nous sentissen perduts , nautres aqui é mitan
Paures travalhadous, paures pichots pacans
E tout aquel bel mounde diguen envasidor
Parla naut, baralheja, e se crei lou pu fort
Creses me, mous, amicos aco's pas un ataire
de recebre eicis aqueles baroulhaires
N'ai prou, sioi ensourdit per aquel mescladis
E vole fa clanti nostre bel paraulis
Nostra lenga mairala , la lenga dau miejour
E per moun bel païs canta tout moun amour!

F RANCHIMAND : Français du nord, qui parle naturelle­
ment le français, homme d'Outre-Loire (Trésor de
Félibrige)
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Pensées d'Eté

Quand arrivent l'été, le soleil, les chaleurs,
Temps de la canicule et saisons des baigneurs,
De braves" franchimands" dénommés estivants
Envahissent les plages, les villes et les champs.
Ils arrivent tout blancs, pâles comme la mort,
Pour repartir bien noirs, noirs comme des corbeaux
La mue ne se fait pas, disons-le sans douleur :
Des écrevisses parfois ils prennent la couleur
Il y a plus que les Français qui deviennent estivants
Nous y voyons aussi des Anglais, même des Allemands
Qui de mon vieux Midi, de mon pays si beau
Font à tout coup, sans honte, une tour de Babel...
Ceux qui parlent pointu sont du Nord, de Paris
Ceux qui baragouinent sont d'un autre pays.
Nous nous sentons perdus, nous autres, là, au milieu,
Pauvres travailleurs, pauvres petits paysans
Et tout ce si beau monde disons" envahisseur'
Parle haut, babille et se croit le plus fort
Croyez-moi , mes amis, ce n'est pas une affaire
De recevoir ici ces vagabonds
J'en ai assez, je suis assourdi par cette confusion
Et je veux faire retentir notre si beau langage
Notre langue maternelle , la langue du Midi
Et pour mon beau pays chanter tout mon amour

(Texte et traduction (parfois libres) de l'auteur.)
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